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Un ebarretier entre chez un cor-
donnier du Temple et essaie plusieurs
chaussures. Mais il est très embar-
rasd, car la paire qui lui convient le
mieux est un pou étroite, .lorsgu'une
idée lumineuse lui vint à l'espnt.

-Attendez, dit-il au marchand, je
cours jusqu'à la fontaine, là-bas, etje
suis sûr qu'à mon retour, vos bottes
m'iront comme un gant...je vais me
laver les pieds I

MALADIE DES ROGNONS.
Douleur, irritation, retention, in-

continence, dépôts, gravelle, ote., gué-
ris par le " Buchupaiba." $1. chez
les Droguistes.

Boulevard extérieur:
... Rien que ça de chie, tu te paies

une casquette neuve 1
-Oh! elle n'est pas chère 1
-Allons donc, j'en ai marchandé

une pareille, onu a voulu me la vendre
2 francs.

-En boutique; mais en la pre-
nant à l'étalage.........

Le comble de la gourmandise:
Consommer un crime.

CONSOMPTION GUERIE.

Un vieux médecin retiré, ayant reçu
dPun nisesionnaire des Indes Orientales
la rerniofl d'un remièle simple et végé-
tal por la guérison rapide et permi-
ncnte <ile la Consomption, la Bronchite,
le Catarrhe, l'Asthme et toutes les Afflec-
lions ds Poumons et de la Gorge, et
.Ili guért racliciLnImelt la Débilité Ner-
vouse et toutes les Maladies Nerveuses;
apri. avoir éprouvé ses remarquables
e tllits, drlf- ans des milliers de cas,
trouve (fine c'est son devoir de le faire
cunnitrre aux maladles. Poussé par lt I
lésir 'lu souhger les souffrances le

l'ihumranitC j'enverrai gratis à ceux qui
le ,létirent, cette recette on Allemand,
'rançais ou Anglais, avec instructions

pour la préparer et l'employer. Expédié
pa r la poste si on adresse avec un tim-
bre nommant ce journal, W. A. Noyzs,
1 49 Pow:er's Ifck Iochester, N. Y.

Conseils gratuits:
En reconduisant sa danseuse près

de sa mère, ne pas s'asseoir sur ses
genoux.

Ne pas mettre de babas dans sa
poube pendant qu'on a l'oil sur vous.

Ne pas s'asseoir sur un fauteuil où
il y a un chapeau, surtout quand ce
chapeau est le sien.

Ne pas emporter la pince à sucre
à moins qu'on ne soit bien sûr qu'elle
est en argent.

Au vestiaire, ne jamais changer
son pardessus contre un moins neuf
que le sien.

On cause peinture et peintre devant
la comtesse de Santa-Grue.

-Oh I dit un des assistants, le
jeune André commence à sortir de
,pair. Il travaille, maintenant, sur une
-grande échelle.

-Sur une grande échelle? re-
prend la comtesse... Il peint donc
au plafond ?

M. Prudhomme fils.-Papa, qu'est
ce que ça veut dire les mots: I Se
habla espanol," que je lis sur les
glaces des magasins ?

M. Prudhomme père.-Mon ami
-cela veut dire que les Espagnols sont
dos hableurs.

EST UNE CURE CERTAINE
pour toutes ls maladies des Rognons et du

A une action propre sur cet rn Im-portant, enlevant la torpeur let actionmuI ZaterInactron,stimultant la aecrétion saine de la Bil1e,
et conservant les intestins libres à leurs
fonctions ordinaires.IASi vous bouffrez de ma-MA , laria, de frissons, si
vous t loux, dispeptIque, ou cons-
tipe, Kidney-Wort soulagera sûrement
etyguérIra promptement.

Le printemps pour nettoyer le système,
ous devraient en prendre.

Vendu par Pharmaclens. Prix $1.

L'AVARE

Etude de' meurs en 9:tableaur.

A l'étude, les portes et les fenêtres
sont ouvertes; des courants d'air
partout ! Me Laviolette consulte im-
médiatement le thermomètre ; jugez
de son étonnement ; il voit I R degrés
au-dessus de zéro.

Dans l'antichambre 20 degré, dans
son cabinet 22, dans l'étude 18, et les
presque en bras de eh.tmi-c. Etran-
go !... étrange !...

-Monsieur Laviolette, ça ne va
pas ce matin; vous êtes pâle, l'oil
abattu; vous couvez une maladie !...

-Aous aroyez ? En cffet; il me
semble qu'il fait froid...

-Froid I nous ne pouvoits pas te-
nir à l'étude, tant illf'aitehaud.

iUne femme remarquable mals non titré%
(Du GLOna de Boston.)

JE VOUS LA SOUHAITE!

---- ~ -- -..- ---- -- -l

En ce jour, a mes a . mis, E n ce
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jour de te, Ne soy - ez pas trop sur - pris Si je

1~~~~_ L- - ____. -- -- w -W _1

vous ré - pè - te Ces mots que de tous cô - ts On a cent fois ré-pé - tds : Je vous

la sou haite, O gai, Je vous la sou - hai - te.

A toi fringant amoureux
Qui d'une fillette

Reçois les plus doux aveux
Sans perdre la tête,

Je te fais mon complimeet
Et te dis sincèremeot:

Je te la souhaite,
O gai,

Je te la souhaite.
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Ecoute, ma belle enfant,
Timide fauvette,

Lorsque viendra ton amant,
Bannis l'étiquette.

S'il veut t'offrir un baiser,
Ne vas pas le refuser.

Je te le souhaite,
O gai I

Je te le souhaite.
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Malgré quarante. printemps,
O vieille coquette,

Tu crois qu'il est toujours temps
De faire conquête.

raux jeunes comme aux vieux
Tu disen lignait des yeux:

Je vous la souhaite,
Oh gai 1

Je vous la souhaite.

Je comprends, cher Nicholas,
Ta mine inquiète,

Ta belle-mère est en bas,
Et te fait risette.

Vas-y mon pauvre garçon
Et puis dis- ui bans façon:

-Je vous la souhaite,
O gai I

Je vous la souhaite.
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Ce jour pour toi Pintochard
Est jour de goguette ;

Regarde ce grand pochard
Qui là-bas te.guette.

Prends garde-qu'en t'arrêtant
Il te dise en plaisantant:

Je te la souhaite,
O gaiI

Je te la souhaite.

Pardonnez-moi mes amis
Cette chansonnette.

Aujourd'hui tout est permis
Et je vous embête.

Si vous voulez m'arrêter
N'oubliez pas de chanter :

Je vous la souhaite,
0 gai I

.le vous la souhaite.

àiessurs las Xditeur ,
Le portrait ei-dessus est une bonne ressernt

blance de Madame Lydia E. Pinicham di
Lynn. Mass., qui avant tous les autres 'éetr i
humains, peut-être véritablement apelés 8
• L'amiechris de la fenime," comme que'-
ques uns de ses correspon-dants se plaisent L
1nipeler. Elle se dévoue à son ouvre ave.,
s u; cetteoeuvrcqui est le résultatd'une lo -
gue vie d'études. Elle est obligée de gar.de ,
avec elle six dames assistante. pour l'aider.,
répondre à 1 Immense correspondance q' 1
lamIRge tous lesjours, chaque lettrerewelai i
une maladle duneracterespcial ouexpr-
mantinjoie gousse par neA-Ui-son. so:t
Compose VC-gital est. une m ecine dont 1:
in est bonne etnon mauvaise. J'en ai mel-
nime fait l'examen et je m'en suis satisfait .

At raison de ses mérites incontestables, IL
edt rcommandéetprcrit p es meilleuri

médecins du pays. L'un dit: Il lst enni -
me un charme et épargne beaucoulfde dou-
leurs. Il guérira entièrement la pire fon-,
-le descente de l'utérus, la leucorrhée, I:b
menstruation irrégulière et douloureuse,
tous les dérangements de l'ovarie. linflani-
mation, les épanchements, tous les déran-
gements et les faiblesses épinières qui en r.
sultent; et il est spécialement précleux
à l'époque du ebaggement de vie.

il penètre dans toutes les parties du systè-
me, et donne une vie et une vigueur nou.

Il nen ladébtlité,'la fstuosite, fait
paraitr, tout désir de stimulants e relêve la
faiblese de l'estomac. Il guérit l'enflure, les
maux de tâte, la rostration nerveuse, la dé.
bilité générale. l mnie, itaceablemeuLr>
L'habIte odemarcher la tâte basse.qut

cause de la douleur, de la pesanteur et du
net dans le dos, est toujours guérie dêlniti-

vemnent par son usage.
aira en tous temps et en toutes circons-tances en harmonie avec les lois qui gou-

vernent le systême de la femme.
Il ne conte ne $1 la bouteille ou six bou-

teIlles peur e est vendu par tous les pl'ar-
maclens, t avis requis dans des cas spC-
ciaux et les noms de tous eolx dont la.san-
té a élé parfaitement rétablie par l'usage du
Compose Vegôtal euvent être obtenus en
s'adressant a P., avec tin timbre pour
la réponse, sam résidence & Lynn blass.

Pour les douleurs des rognons chez l'un ou
l'autre sexe Ce compgaé est sans rival:com-
me le-prouvent d'abondants témoignages

" Lei pilules pour le l'Ie, de acd. ink-
hem," dit une ivain. 'sont les meilleure'
mu monde pour la guérison de la constipa-
tion, la bonstftutlon bilieuse et à engourdis-
sement du foie. 1on Puridcateot du Sag
opère des merveilles dans sa ligne spelIale.
et promet bien d'égaler la popularité du

Tos doivent la eter comme un aga
tel mercis dontla slegambitlon est de fairetu bien aux autres.

.1eiad1phig, Ps.
Manufacturé à Starnsteid, P. Q ommerce ap

previsioaaé par les pharmacilee gros.

CE MIEN MARI.
Est trois fois plus homme qu'il n'é-

tait avant qu'il n'eût commencé à fai
re usage du " Rénovateur de la sant
de Wells." (Wells' Healthi Roue
wer) $1.


